Cours 9 : Recherche en didactique interdisciplinaire

Introduction 
La didactique interdisciplinaire est un champ en émergence qui interroge la manière dont les savoirs, les pratiques et les dispositifs pédagogiques se croisent, s’articulent et se transforment au contact de plusieurs disciplines. Dans un contexte où les systèmes éducatifs cherchent à former des citoyens capables de penser la complexité du monde, la recherche en didactique interdisciplinaire joue un rôle central : elle éclaire les conditions, les modèles et les effets de ces interactions entre disciplines sur l’enseignement et l’apprentissage.
Ce cours a pour objectif d’introduire les principes épistémologiques, les paradigmes méthodologiques et les outils d’analyse propres à ce domaine. Il s’agira non seulement d’identifier les champs de recherche déjà constitués, mais aussi de permettre aux étudiants de concevoir leur propre problématique de recherche interdisciplinaire, articulant réflexion théorique et investigation empirique.

1. Les champs et objets de la recherche en didactique interdisciplinaire
La recherche en didactique interdisciplinaire se situe à la croisée de plusieurs domaines : la didactique des disciplines, les sciences de l’éducation, la psychologie cognitive, la linguistique appliquée et l’épistémologie des savoirs. Son objectif principal est de comprendre comment se construisent, se transmettent et s’articulent les savoirs à travers les frontières disciplinaires.
Les principaux champs de recherche identifiés incluent :
1. Les dispositifs pédagogiques intégrés : étude des projets transversaux, des séquences interdisciplinaires, des approches par compétences et des curricula intégrés.
2. Les pratiques enseignantes et la formation professionnelle : analyse des postures, des gestes et des interactions enseignantes en contexte interdisciplinaire.
3. Les apprentissages des élèves : observation des stratégies de transfert, de mobilisation de savoirs multiples et de construction du sens.
4. Les politiques éducatives et curriculaires : analyse des textes officiels, des réformes et des discours institutionnels sur la transversalité des savoirs.
Ces champs s’appuient sur une pluralité de cadres théoriques, souvent complémentaires : la théorie de la transposition didactique (Chevallard), la pensée complexe (Morin), la théorie de l’action conjointe (Sensevy), ou encore l’approche socioconstructiviste (Vygotski, Bruner).
Ainsi, la recherche en didactique interdisciplinaire ne se limite pas à juxtaposer des savoirs : elle vise à penser la cohérence de leurs interactions et à comprendre les dynamiques cognitives, sociales et institutionnelles qui les sous-tendent.

2. Les paradigmes méthodologiques en didactique interdisciplinaire
L’étude de l’interdisciplinarité, par sa nature complexe et contextuelle, requiert des méthodes de recherche souples et hybrides, capables d’articuler les dimensions qualitatives, quantitatives et comparatives. Trois grands paradigmes méthodologiques se distinguent :
2.1. Le paradigme qualitatif
Il repose sur l’interprétation et la compréhension du sens des pratiques éducatives.
Les méthodes qualitatives permettent d’explorer la logique interne des dispositifs interdisciplinaires, les représentations des acteurs et les significations qu’ils attribuent à leurs actions.
Les principales techniques incluent :
· L’entretien semi-directif (avec enseignants, formateurs, élèves) pour saisir les conceptions et obstacles relatifs à la transversalité.
· L’observation participante ou ethnographique en classe interdisciplinaire pour comprendre la dynamique réelle des interactions.
· L’analyse de contenu de documents pédagogiques, de productions d’élèves ou de discours institutionnels.

2.2. Le paradigme mixte
Ce paradigme combine les approches qualitatives et quantitatives pour enrichir la compréhension des phénomènes.
Il est particulièrement pertinent pour la didactique interdisciplinaire, car il permet de croiser l’analyse des pratiques observées avec des données mesurables (résultats d’évaluation, questionnaires, indicateurs de performance). L’objectif est d’établir des corrélations entre variables pédagogiques et cognitives, tout en préservant une lecture contextualisée des processus éducatifs.

2.3. Le paradigme comparatif
L’approche comparative consiste à étudier plusieurs contextes, disciplines ou pays, afin d’identifier les logiques d’organisation et les effets de l’interdisciplinarité. Elle peut porter, par exemple, sur :
· La comparaison entre les curricula d’éducation scientifique en Finlande et en France.
· L’analyse des dispositifs interdisciplinaires dans différents ordres d’enseignement (primaire, secondaire, universitaire).
· L’étude des pratiques collaboratives entre enseignants selon les cultures éducatives.
Ces paradigmes ne s’excluent pas : leur articulation raisonnée constitue souvent la voie la plus féconde pour aborder la complexité du champ interdisciplinaire.

3. Les outils et techniques de recherche : corpus, discours, observation
Pour étudier les pratiques interdisciplinaires, les chercheurs mobilisent des outils d’analyse variés qui permettent d’explorer les discours, les interactions et les représentations à différents niveaux.
1. L’étude de corpus :
· Les corpus peuvent être constitués de documents officiels, de plans de cours, de productions d’élèves ou de traces d’activités de classe.
· L’analyse de ces corpus vise à mettre en évidence les modes d’articulation des savoirs, les indices de transversalité et les rapports de légitimité entre disciplines.
2. L’analyse de discours :
· Cette méthode s’applique aux discours institutionnels (textes ministériels, curricula) comme aux discours professionnels (enseignants, formateurs).
· Elle permet d’identifier les représentations implicites de l’interdisciplinarité, les tensions entre idéal et mise en œuvre, et les logiques discursives qui structurent les pratiques éducatives.
3. L’observation de classes :
· Les observations directes, filmées ou notées, constituent une source précieuse pour comprendre la construction de situations interdisciplinaires authentiques.
· L’observation peut être descriptive (centrée sur les faits) ou interprétative (centrée sur le sens des interactions).
· Elle s’accompagne souvent d’une analyse interactionnelle (gestes, langage, médiations) pour cerner les processus cognitifs et didactiques à l’œuvre.
Ces méthodes exigent une triangulation rigoureuse des données, afin de garantir la validité des résultats et d’éviter les biais d’interprétation.

4. Construire un objet interdisciplinaire de recherche
Concevoir une recherche interdisciplinaire suppose une démarche de problématisation réfléchie, articulant plusieurs niveaux d’analyse : épistémologique, didactique et méthodologique.
La construction d’un objet interdisciplinaire de recherche s’effectue en plusieurs étapes :
1. La délimitation du champ d’étude : identifier le contexte éducatif (niveau d’enseignement, disciplines concernées, population observée).
2. L’identification de la tension interdisciplinaire : repérer le problème concret ou la question de recherche qui émerge de l’articulation de plusieurs domaines (ex. : comment les élèves mobilisent-ils des savoirs littéraires pour résoudre des problèmes scientifiques ?).
3. La formulation de la problématique : définir clairement le fil directeur qui relie les dimensions théoriques et empiriques.
4. Le choix d’un cadre théorique : choisir les concepts et modèles (didactique comparée, analyse de pratiques, cognition située, etc.) qui permettront d’interpréter les données.
5. La définition de la méthodologie : préciser les techniques de recueil et d’analyse des données en fonction du paradigme choisi.
Un bon objet de recherche interdisciplinaire doit être pertinent, cohérent et réalisable. Il doit également contribuer à la compréhension des dynamiques de construction du savoir, plutôt qu’à la simple juxtaposition de disciplines.

 Conclusion
La recherche en didactique interdisciplinaire constitue aujourd’hui un champ scientifique à part entière, en plein essor. Elle se distingue par son ambition de penser le savoir comme un réseau de relations, de comprendre comment les disciplines dialoguent, s’enrichissent ou se transforment dans les contextes éducatifs contemporains.
Pour le chercheur, s’engager dans ce domaine signifie adopter une posture d’ouverture intellectuelle, une rigueur méthodologique plurielle et une attitude réflexive permanente.
L’interdisciplinarité n’est pas une simple modalité de recherche : c’est une manière de concevoir la connaissance, d’en interroger les frontières et d’en redéfinir les finalités éducatives.

